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Résumé : Comment la sorcière devient-elle la rivale du Roi au Grand Siècle ? Notre étude tente de
répondre à cette question à partir de la lecture d'un démonologue (Pierre de Lancre, Tableau de
l'inconstance des mauvais anges, 1617) et de la Médée de Pierre Corneille (1635). Il apparaît que,
même si le discours démonologique et la représentation tragique confirment la relégation sociale et
idéologique de la sorcière, en revanche le personnage connaît une profonde mutation.
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